
                                                                                                                      
 

Nostalgie d'une Europe souveraine - Résultats d'un sondage d'opinion dans huit pays 

Il y a peu de points sur lesquels les politiciens européens semblent être aussi d'accord que sur celui-ci: il faut 
plus de souveraineté européenne pour survivre en tant qu'acteur mondial sur la scène politique mondiale et 
pour façonner la politique internationale. L'Europe souveraine est devenue un lieu de nostalgie des capitales 
européennes: désirée et exigée, mais pas - encore - réalisée. Mais que pense le grand public du concept de 
souveraineté européenne ? Comment est-elle comprise et évaluée dans les différents pays européens? Dans 
quelle mesure l'Europe est-elle déjà considérée comme souveraine? 

Pour répondre à ces questions, l'institut d'études d'opinion Ipsos, mandaté par la Fondation française Jean 
Jaurès et la Fondation Friedrich Ebert, a interrogé 8000 personnes de huit pays de l'Union européenne via 
Internet entre le 28 décembre 2020 et le 8 janvier 2021 à partir d'un échantillon représentatif: France, 
Allemagne, Espagne, Italie, Lettonie, Suède, Roumanie et Pologne.  
 
Pour seulement la moitié (51%) des personnes interrogées, l'Europe est déjà souveraine aujourd'hui. Les 
personnes les plus optimistes se trouvent en Pologne (65%), en Roumanie (63%) et en Suède (61%), suivies 
par l'Allemagne (57%), la Lettonie (56%) et l'Espagne (53%). La France (36%) et l'Italie (46%) sont les plus 
critiques.  
 
Il est donc constant que près des trois quarts des personnes interrogées (73%) sont favorables au 
renforcement de la souveraineté européenne. En effet, ils y voient un moyen de répondre aux 
développements internationaux qui sont sous les feux de l'actualité: La "menace du terrorisme" (37%), le 
"défi du changement climatique" (34% dans la moyenne des 8 pays ; en Allemagne même 42%) ou la 
"menace sanitaire" (31%). En outre, les répondants considèrent également un renforcement de la 
souveraineté européenne comme une solution aux défis géopolitiques actuels, par exemple pour contrer la 
"prétention au pouvoir" de la Chine (20%). 
 
Le concept de souveraineté européenne est controversé en tant que tel. Seule une légère majorité (52 %) 
l'associe à quelque chose de positif. Les avis positifs prédominent surtout en Allemagne, en Pologne, en 
Lettonie, en Roumanie et, dans une moindre mesure, en Suède. En revanche, le terme est perçu de manière 
beaucoup plus négative en France, en Espagne et en Italie. Les plus grands obstacles à une plus grande 
souveraineté européenne se trouvent dans les gouvernements nationalistes de certains pays européens, 
dans la contre-pression de pays extérieurs à l'UE qui n'ont aucun intérêt à une Europe souveraine et dans la 
faiblesse des institutions de l'UE.   
 
Nous vous invitons cordialement à assister à la présentation de l'étude le 2 mars à 10 heures. Inscrivez-vous 
via le lien suivant. Veuillez également noter la période d'embargo des documents jusqu'au 2 mars 2021 à 
midi. Un résumé de toutes les conclusions peut être trouvé ici. 
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